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          Introduction
        

        
          
            
              Une nouvelle approche de l’intimité sur scène et à l’écran
            

            L’intimité, au théâtre comme au cinéma, commence bien avant les scènes explicitement sexuelles. Elle se manifeste dans des gestes quotidiens, des moments de vulnérabilité, ou encore dans des récits chargés d’émotions : un deuil, une naissance, un bain. Cet ouvrage explore ces nuances, ces degrés d’intimité jusque dans leur forme la plus directe, comme la chorégraphie d’un baiser, de préliminaires ou d’un coït, en fournissant des outils pratiques afin de les représenter de manière respectueuse, inclusive et sécurisée, tout en veillant à ce que les scènes intimes soient crédibles et efficaces.

            Dans un milieu où les acteur·ices sont souvent amené·es à naviguer entre l’émotionnel et le physique, il est essentiel de fournir des outils précis et adaptés. Cet ouvrage propose une méthodologie complète pour accompagner les artistes et technicien·nes, en s’appuyant sur des pratiques inclusives, des analyses dramaturgiques et des recommandations concrètes. Chaque scène intime n’est pas seulement un défi technique, mais aussi une opportunité narrative : que dit une scène de nudité sur un personnage ? Comment chorégraphier un geste intime, même aussi cru qu’un coït, tout en respectant les limites des interprètes ?

            De la création d’un espace de consentement à l’accompagnement de populations spécifiques (enfants, artistes trans, artistes gros·ses ou en situation de handicap), ce guide pratique offre une approche holistique. Il s’adresse à tout·es celleux qui souhaitent comprendre, soutenir et représenter l’intimité avec sensibilité et pertinence. En embrassant des thématiques aussi variées que les spécificités pour le théâtre musical, une approche DEEIB, ou encore les bonnes pratiques dès les auditions et les castings, ce livre cherche à redéfinir les codes de la mise en scène de l’intimité.

            Que vous soyez artiste, technicien·ne, coordinateur·ice, metteur·euse en scène, professeur·e ou simple curieux·se, ce guide ambitionne de vous accompagner dans une pratique artistique où l’intimité peut être une force narrative et un espace de collaboration respectueux.

          

          
        

      

    
  
    
      
      
        Chapitre 1
      

      
        La nudité
      

      
        
          Se retrouver nu·e sur scène ou sur un plateau n’est pas anodin et peu créer de l’embarras, voire des tensions. Pour alléger la situation et faciliter tout le processus, il existe des protocoles efficaces et simples à mettre en place.

        

      

      
        
          
          
            Les multiples définitions de la nudité
          

          La définition de la nudité est très subjective et diverse selon les pays et les cultures. Par exemple, l’union américaine des acteur∙ices de cinéma et de télévision, le SAG-AFTRA, exige la mise en place de protocoles très réglementés. Toutefois, leur définition de la nudité intégrale à l’écran reste à ce jour très genrée, non inclusive et libre d’interprétation.

          
            
              – Pour les hommes : il y a nudité intégrale lorsqu’un homme montre ses parties génitales avant ou intégrales arrière.

            

            
              – Pour les femmes : il y a nudité intégrale lorsque l’on voit les mamelons, les parties génitales avant ou intégrales arrière.

            

          

          
            
              À noter. Pour les arts vivants, les recommandations officielles estiment que tout ce qui est moins que le « maillot de bain » est nudité. Là encore, ce peut être sujet à interprétation. En effet, il y a une différence entre le maillot combi-short et le maillot string topless.

            

          

          Pour pallier cette subjectivité inhérente aux définitions de la nudité, les professionnel·les de la mise en scène de l’intimité ont mis en place des stratégies de bonne pratique.

        

        
        
          
            Les bonnes pratiques
          

          Discuter. La première étape consiste à parler avec l’artiste de sa perception de la nudité. À partir de quel degré se sent-iel nu·e et donc en situation de vulnérabilité ? De quoi a-t-iel besoin ? Attention à bien écouter les différentes requêtes formulées. Ensuite, nous entamons une conversation similaire avec la production et la réalisation ou la mise en scène. Quel est le degré de nudité voulu ? Quel est le degré de nudité nécessaire à l’histoire ? Quel message veut-on faire passer ? Il s’agit de lancer la réflexion et de trouver un équilibre entre les exigences de la production, de la mise en scène et les besoins des artistes.

          Informer. Il est nécessaire d’informer les artistes à l’avance, avec le plus de précisions possible, sur ce qui apparaîtra à l’écran ou ce qui sera montré sur scène, ainsi que sur ce qu’iel va devoir faire ou avoir l’air de faire pendant le moment de nudité. Nous allons alors pouvoir écouter les besoins et les limites du consentement des artistes et éventuellement penser à des alternatives. Le degré de nudité attendu de la part des acteur∙ices devrait être, par ailleurs, décrit en détail dans leur contrat ou dans un avenant (cf. chapitre 19). Les artistes doivent être bien informé·es sur la nudité exigée par leur rôle, et ce le plus tôt possible (idéalement dès l’annonce de casting).

          
            
              Important. Une serviette, un maillot de bain, un string, un costume de stripteaseur·euse ou de gogo dancer est un moment de nudité partielle et donc, un moment de vulnérabilité.

            

          

          Pour les professionnel·les de la mise en scène de l’intimité, la nudité commence quand l’artiste porte moins que ce qu’iel porterait normalement pour une journée de répétition ou de travail. Cela ne signifie pas que porter un maillot de bain donne à l’artiste la sensation d’être nu·e, cela dépend de chaque artiste. Mais en tant que professionnel∙les, c’est la limite à partir de laquelle nous allons commencer à réfléchir à la manière de soutenir l’artiste et le projet comme pour une scène de nudité. Ainsi, le même protocole que pour de la nudité intégrale peut être utilisé.

          Enfin, toute l’équipe artistique et technique doit être impérativement informée à l’avance de la tenue d’une scène de nudité ce jour-là car c’est la surprise qui crée l’embarras. C’est aussi une affaire de respect envers les technicien·nes. De même, dans les arts vivants, le public doit toujours être informé du degré de nudité dans la représentation.

          
            
              Les castings et auditions
            

            Pour garantir une information transparente, le degré de nudité doit idéalement être précisé dès l’annonce. Il arrive que l’envie de nudité apparaisse plus tard dans le processus de création, surtout au théâtre, mais si la production sait qu’il va y avoir de la nudité, cela doit être spécifié le plus tôt possible. Il serait, par ailleurs, de bonne pratique d’offrir aux artistes la possibilité de parler à un·e coordinateur∙ice d’intimité avant de signer le contrat.

            Le premier tour des auditions ne doit imposer aucune nudité. Nous pouvons demander de la nudité partielle avec un sous-vêtement (cache) uniquement au dernier rappel, en informant les artistes à l’avance (cf. chapitre 17).

            Avant de décider d’un moment de nudité pendant l’audition, il est essentiel de se questionner. Que cherche-t-on à voir exactement ? La nudité est-elle vraiment nécessaire pour obtenir l’information désirée ou y a-t-il une alternative à la nudité intégrale ? Peut-on obtenir la même information en maillot de bain ? La nudité ne doit être considérée qu’en cas de dernier recours et seulement si elle est justifiée (cf. chapitre 17).

            
              
                Remarque. Ne pas oublier qu’une audition est un entretien d’embauche pour lequel les artistes ne sont pas payé·es.

              

            

          

          
            
              La mise en scène
            

            Que veut lae metteur∙euse en scène ? Quel message souhaite-t-iel faire passer ? Pourquoi choisir la nudité ? Nous verrons en troisième partie de ce chapitre les enjeux de la nudité dans la narration.

          

          
            
              La régie au théâtre
            

            Quand il y a des scènes d’intimité ou de nudité au théâtre, il est essentiel d’être attentif·ve à plusieurs éléments, pour le respect et le confort des comédien·nes, ainsi que pour assurer le bon déroulement technique et artistique de la scène.

            D’abord, dans les coulisses, le respect de l’intimité des acteur·ices est prioritaire. On veille à ce que seuls les membres indispensables de l’équipe soient présents. Il peut être judicieux de mettre en place des zones fermées ou des paravents pour permettre aux comédien·nes de se préparer sans être exposé·es à des regards non nécessaires. Il est aussi recommandé de désigner un·e responsable, qui veille au confort et au bien-être des artistes pendant les répétitions et les représentations et qui sera chargé·e de donner et de prendre les peignoirs (prévoir plusieurs responsables s’il y a plusieurs personnes nues).

            En régie, le personnel doit s’assurer que tout soit coordonné avec discrétion. Des changements de lumière, par exemple, peuvent être prévus pour ne pas exposer les artistes au-delà de ce qui est convenu.

          

          
            
            
              Le lieu du spectacle
            

            Avant tout spectacle, il faut parler avec l’administration du lieu de comment iels vont gérer le public et empêcher la prise de photos et de vidéos. Malgré les précautions, il faut informer les artistes du fait qu’il n’y a jamais de garanties à 100 % vis-à-vis des photos et vidéos ainsi que leur publication sur les réseaux sociaux. Toutefois, des mesures peuvent être prises pour éviter le plus possible les fuites. Par exemple, on peut avoir recours à des locker-bags, des petits sachets où chaque personne du public va enfermer son téléphone à l’entrée dans la salle, ou bien à des stickers que l’on va apposer sur l’objectif de l’appareil photo du téléphone avant la représentation. Ce dernier laisse un souvenir au public s’il est personnalisé au nom de la pièce ou du lieu. Il faut aussi définir un plan d’action si l’on voit quelqu’un prendre une photo pendant la représentation. De manière générale, on demande à la personne en faute d’éliminer la photo, auquel cas il ne faut pas oublier de l’éliminer aussi de la corbeille.

            Si la presse est invitée ou si des prises de vidéos publicitaires ou autre sont prévues, les vidéastes et photographes doivent être bien informé·es de quand iels peuvent filmer ou prendre des photos, et de quand iels doivent arrêter de le faire (donnez-leur une réplique ou un signal précis). De plus, les artistes doivent savoir quand iels sont filmé·es et quand iels ne le sont pas. Ainsi, iels se sentiront plus rassuré·es. Il est donc judicieux de demander aux photographes de baisser leur objectif ou de mettre un cache devant dans les moments où iels ne peuvent pas filmer.

          

          
            
              Les costumes
            

            Les costumes jouent un rôle essentiel dans la mise en place d’une scène de nudité. C’est pourquoi les points suivants doivent impérativement être pris en compte en amont de la scène de nudité.

            
              
                – Que porteront les acteur∙ices pendant la scène ? Qu’auront-iels l’air de porter à l’écran ? Que porteront-iels vraiment ?

              

              
                – Avoir prévu des peignoirs de la bonne taille pour chaque artiste, prêts dès le début des répétitions.

              

              
                – Mettre à disposition des sous-vêtements cache et barrière le plus tôt possible. Cela met les artistes plus à l’aise si les barrières sont installées dès le début des répétitions, même par-dessus les vêtements (cf. chapitre 18).

              

              
                – Répéter le plus tôt possible en costume si les artistes doivent s’entraîner à se déshabiller. Où vont les vêtements ? Quels sont les mouvements ? Tous les mouvements autour du costume vont être précisément chorégraphiés. Les artistes ne sont pas nu·es dessous, iels ont des sous-vêtements de répétition.

              

              
                – Il est important de ne pas être nu·e pendant qu’on travaille la scène de nudité. Les artistes portent des vêtements légers ou des sous-vêtements de répétition.

              

              
                – Pendant les filages, les italiennes, ou les mécaniques, la possibilité doit être laissée aux artistes de choisir s’iels souhaitent le faire nu·es en situation ou pas. S’il y a de la nudité pendant la répétition, toute la régie et la technique doivent être au
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